




 



 



 



  



A partir du texte de Gaudé : 
Le soleil des Scorta – Laurent Gaudé – Ode à l’huile d’olive. 
 
C’est de l’or disait l’oncle. Ceux qui disent que nous sommes pauvres, n’ont jamais mangé un bout de pain 
baigné dans de l’huile de chez nous (…) ça sent la pierre et le soleil. Elle scintille. Elle est belle, épaisse, 
onctueuse. L’huile d’olive c’est le sang de notre terre (…) 
Regarde la sécheresse de cette terre autour de nous et savoure la richesse de cette huile. Entre les deux il y a 
le travail des hommes.  Et elle sent cela aussi notre huile, la sueur de notre peuple, les mains calleuses de 
nos femmes qui ont fait la cueillette. Oui, et c’est noble… 
 
Tous les deux, adossés au mur de pierre sèches, nous regardions les nuages filer dans le ciel de septembre. 
Je n'étais pas revenue sur les terres de mon enfance depuis tant d'années. 
La terre et mon oncle avaient pris des rides, les parfums s'étaient mélangés, les collines, éloignées. 
Tout me paraissait si petit, si fragile. 
 
Sorti du panier 
sur deux tartines moelleuses  
juste un filet d'or 
un seul regard et nos rires 
ta moustache gominée 
 
Une sieste à l'ombre, la respiration de l'oncle comme une gorgée de bon vin. 
 
 
  




